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DERNIER EVANGILE MESSAGE DE JESUS CHRIST 

L’ARBRE DE LA VIE 
 

Ô Père, vous êtes le Jardinier de mon âme 
Vous m’avez fais comme l’arbrisseau 

Jaillissant du soleil  et de l’eau 
Sel de la Terre, lumière du très haut 

Je suis le chêne séculaire 
La sève du savoir et de l’air 

Je suis L’arbre, le tronc, les branches, la vie 
Je suis la racine de Dieu, je vous nourris 

 

Ô Père, vous êtes le Jardinier de mon âme 
Vous avez pourvu aux  branches de l’amitié 

Avez ôté « Les branches de l’iniquité » 
Vous avez parsemé l’arbre, des feuilles de l’espérance 
J’ai nourri vos feuilles, du fruit de votre connaissance 

Même poids, Même quantité, Même mesure 
Ô feuilles si nombreuses, comptés par milliers 

 

Ô Père, c’est vous qui sonder l’âme de vos feuilles 
Et voici que l’automne de l’enfer est arrivé 

De la bourrasque, tant de feuilles se sont envolées 

Car, nombreuses, m’ont abandonnées 

J’étais l’arbre Divin qui les nourrissait 

Par le vent du mensonge et de l’impiété 

Se sont éparpillées, dispersées, éloignés 

 

Ô Père, combien reste t’il de tes enfants 

Sur mon arbre, peux-tu encore les compter ? 

Sur mes branches, aujourd’hui si dépouillées 

Ô Père, combien en reste-t-il  maintenant ? 

« Mon fils, il en reste 9, pour dix milliers » 

Ô Père, cueille les fruits de ta fidélité 

Avant que la rigueur de l’hiver, puisse s’en emparer 

 

Ô Père, je t’en prie ouvre le sanctuaire 

De mon ETRE rempli de douleurs 

Glisse les 9 feuilles,  place-les sur mon cœur 

Que leur Victoire soit ta gloire pour l’Eternité 

Oui ainsi en saura t’il à la fin des temps 

Au jour choisi de mon Jugement 

 

Si tous ont reçu la sève de mon témoignage 

Du parjure, ont dispersées les saintes écritures 

Proclamant  être mes enfants, creusant leurs châtiments 

Rejetant le trône de ma Sagesse, au gré du vent méchant 

Se sont détournés, adoptant de fausses idées 

Méprisant l’œuvre que je leur avais consacrée 

Pauvres feuilles jaunies  par le temps, Dissous par le néant 

L’arbre divin, la vigne, le cep de vos sarments 

La force de la vigne, le fruit de vos sentiments 

Que  reste-t-il, de vos âmes, maintenant 

Je suis l’arbre de la vie, Le tous Puisant. 

Jésus- Christ, votre Roi, Le bienveillant 

AMEN  

 

Reçu par le Révérend Jean Louis  Raphaël 


